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Petite pépite au cœur du Cézallier,
cette randonnée vous plonge dans
un univers mystérieux et hors du
temps en surplomb de la vallée de
Sault. 
Depuis l’église de Boslabert, vous traverserez les
estives pour arriver sur le plateau. Vous
descendrez ensuite à travers une végétation
dense pour arriver sur le chemin de croix qui
mène à la Chapelle de Roche-Charles et à son
cimetière abandonné. Le silence entourant ce
lieu, qui semble seulement fréquenté par la
faune du site, vous immerge dans une ambiance
mystérieuse. Traversez cette chapelle pour
découvrir un impressionnant point de vue sur la
vallée de Sault. A travers les prairies fleuries,
vous rencontrerez les petits habitants ailés de ce
lieu à la biodiversité riche et fragile. Votre retour
se fera le long des pâtures et des éoliennes, au
son des cloches des troupeaux de Salers, avec
un point de vue sur la Chaîne des Puys, le massif
du Sancy et le massif du Cézallier. 

Infos pratiques

Pratique : Pédestre 

Durée : 2 h 

Longueur : 4.4 km 

Dénivelé positif : 179 m 

Difficulté : Moyen 

Type : Boucle 

Thèmes : Géologie, Historique, 
Pastoralisme, Religieux 

La chapelle de Roche-Charles
Cézallier - Roche-Charles-la-Mayrand 

Montée vers les estives (Valérianne Monnet) 
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Itinéraire

Départ : Place de l'église, Boslabert
Arrivée : Place de l'église, Boslabert
Communes : 1. Roche-Charles-la-
Mayrand

Profil altimétrique

 
Altitude min 1033 m Altitude max 1150 m

Suivre le balisage bleu.
Départ : Parking place de l’église, Boslabert (sur route goudronnée puis sentier en
terre).

Descendre par la petite route.
Prendre le premier chemin à gauche. Franchir un escabeau, traverser une zone
humide et remonter jusqu'au bord du plateau.
Traverser plein ouest dans les prairies. Franchir deux autres escabeaux puis
descendre par le sentier.
Prendre à gauche pour arriver vers un autel en pierres installé dans une clairière.
Emprunter le chemin de droite (chemin de croix) qui monte à la chapelle de
Roche-Charles.
Franchir le portail pour visiter la chapelle. Après votre visite, faire demi-tour et
prendre à gauche après le portail pour faire une boucle et revenir à l’autel en
pierre par le chemin de croix. Arrivé à l’autel, remonter sur le plateau par le
chemin de droite (franchissement de plusieurs escabeaux) et continuer par un
sentier peu visible à flanc de coteau.
Sur le plateau, longer la clôture puis rejoindre un chemin rural, le prendre à
droite et aller jusqu'à la route qui ramène à gauche à Boslabert.

1. 
2. 

3. 

4. 
5. 

6. 

7. 
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Sur votre chemin...

 L’Argus frêle (A)   Les estives (B)  

 Le Céphale (C)   L’église Saint-Roch de Roche-
Charles (D) 

 

 La vallée de Sault (E)   Le Hibou Grand-Duc (F)  

 Vue sur la Chaîne des Puys, le
massif du Sancy et du Cézallier (G) 

  Les prairies fleuries (H)  

 Un vestige des glaciations (I)   La Vache Salers (J)  
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Toutes les infos pratiques

 Recommandations 

- Itinéraire ouvert toute l’année sous réserve de météo favorable.
- Les chiens doivent être obligatoirement tenus en laisse en raison de la
présence de troupeaux.
- Pour ne pas déranger les animaux et pour votre sécurité, merci de ne
pas vous approcher des troupeaux.
- Si vous visitez la chapelle, soyez prudents, la façade sud est proche du
vide.
- Merci de votre contribution à la préservation des sites que vous
parcourez.

Pour tout renseignement, n'hésitez pas à contacter l'Office de tourisme
Auvergne Pays d'Issoire au 04 73 89 15 90. 

Comment venir ? 

Transports

Le calculateur d'itinéraire OùRA vous donne accès à toutes les correspondances
entre les trains régionaux, transports urbains et lignes de bus départementales : 
https://www.oura.com/

Accès routier

Depuis Issoire, emprunter la D32 direction Solignat. Après Dauzat sur Vodable
prendre à droite la D32a jusqu'à Boslabert.

Parking conseillé

Parking place de l'église, Boslabert
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Sur votre chemin...

 

  L’Argus frêle (A) 

Si vous l’apercevez, vous avez une bonne vue car l’Argus frêle
est de très petite taille ! Le dessus de ses ailes est brun foncé
avec du bleu chez les mâles. Le dessous est gris clair, avec la
base des ailes bleue et une rangée de points au centre. Les
paysages d’estives du Cézallier représentent un habitat idéal
pour ce papillon.
Crédit photo : Johann Cousinard

 

 

  Les estives (B) 

L’estive correspond à la période de l’année où les troupeaux
paissent sur les pâturages de montagne. Estive désigne aussi le
pâturage de montagne même. L'estivage est l’action consistant
à mener le bétail sur le pâturage. Dans les estives de cet
itinéraire, vous reconnaîtrez notamment la vache Salers.
Crédit photo : Marie Fauchon

 

 

  Le Céphale (C) 

Aussi appelé Arcanie, ce papillon de jour est visible de juin à
juillet et habite des milieux compris entre 0 et 2 000 m
d’altitude. Il apprécie les landes mais peut aussi vivre dans des
milieux plus boisés. Il est très présent en France métropolitaine
mais aussi ailleurs en Europe.
Crédit photo : Eric Sansault - ANEPE Caudalis

 

 

  L’église Saint-Roch de Roche-Charles (D) 

Accroché au bord du vide à 1 110 m d’altitude, cet édifice
roman a été achevé au 12e siècle puis fortifié entre le 14e et le
15e siècle. Le site aurait autrefois porté un château, dont
l’église aurait pu être la chapelle castrale. Dans la partie nord,
vous verrez une copie de la statue de Notre-Dame-de-Roche-
Charles, dont l’originale est conservée dans le trésor de la
cathédrale de Clermont-Ferrand. Cette représentation de la «
Vierge en Majesté » est typique de la Basse-Auvergne. La statue
faisait l’objet d’un pèlerinage le 15 août, pour guérir les lépreux.
Face à la porte principale, se trouve une deuxième ouverture
qui donne sur un point de vue vertigineux. A l’extérieur, au-
dessus de cette porte, vous découvrirez un arc décoré d’une
frise animale.
Crédit photo : Valérianne Monnet
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  La vallée de Sault (E) 

Taillée dans le socle primaire, cette vallée boisée a été creusée
par les ruisseaux de Sault et de Roche-Charles. Peu investie par
l’homme, de nombreuses espèces y ont trouvé un habitat
paisible. Pendant la période médiévale, il existait un chemin,
puis une voie romaine, qui sillonnait la vallée. Le château situé
au même emplacement que la chapelle, érigé au cours du
Moyen-Âge puis détruit pendant le 16e siècle, permettait de
surveiller cette voie.
Crédit photo : Valérianne Monnet

 

 

  Le Hibou Grand-Duc (F) 

Espèce très rare, ce hibou est désormais mieux représenté en
Auvergne grâce à des mesures actives de protection. Plus grand
rapace nocturne d’Europe, il niche dans des zones de falaises
rocheuses. Bien camouflé par son plumage brun roux, il n’est
pas facile à observer mais son chant porte très loin. Sur ce site,
il niche dans les parois rocheuses de la vallée de Sault.
Crédit photo : Stéphane et Manu Vidal

 

 

  Vue sur la Chaîne des Puys, le massif du Sancy et
du Cézallier (G) 

La formation de la Chaîne des Puys a débuté il y a 95 000 ans et
s’est achevée il y a 7 000 ans. Cette chaîne constitue
l’ensemble volcanique le plus jeune de France métropolitaine et
c’est justement parce que ces volcans sont jeunes qu’ils
proposent une grande variété de formes. Le massif du Sancy,
lui, a commencé à se former il y a 1 million d’années. Le puy de
Sancy culmine à 1 886 m, ce qui en fait le plus haut volcan de
France métropolitaine. Alors que le stratovolcan du Sancy a des
allures alpines, le massif du Cézallier tranche nettement avec
ses voisins et présente un relief plus arrondi. Stratovolcan actif il
y a 5 millions d’années, il a été aplani par les périodes de
glaciations puis transformé en ce paysage doux et verdoyant.
Son point culminant est le Signal du Luguet (1 551 m).
Crédit photo : Valérianne Monnet
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  Les prairies fleuries (H) 

Les vastes étendues herbeuses forment les paysages typiques
du Cézallier, fruit d’un long passé pastoral remontant au Moyen-
Age. Ces prairies naturelles sont composées d’une multitude de
plantes : Millepertuis perforé, l’Achillée millefeuille, connues
pour leur propriétés médicinales, le Thym serpolet, un puissant
aromatique ou le Gaillet vrai, utilisé autrefois comme présure
pour la production fromagère. La richesse de ces prairies est
dépendante du maintien des pratiques extensives (forme
d’élevage caractérisée par un faible nombre d’animaux par
hectare).
Crédit photo : Valérianne Monnet

 

 

  Un vestige des glaciations (I) 

Vers -20 000 ans, pendant la dernière période glaciaire du
Pléistocène (époque géologique précédant le début de la
Préhistoire), le Cézallier est recouvert d’une épaisse calotte
glaciaire. Le climat s’est réchauffé vers -13 000 ans et la fonte
des glaciers a provoqué une érosion, créant des amas de débris
rocheux appelés moraines.
Crédit photo : Valérianne Monnet

 

 

  La Vache Salers (J) 

Race emblématique du Cantal, elle est reconnaissable à son
pelage frisé acajou et à ses longues cornes blanches en forme
de lyre. La Salers a failli disparaître, mais les éleveurs
auvergnats se sont mobilisés pour sauvegarder la race,
promouvoir ses produits et renforcer l’identité locale. Ernest
Tyssandier d'Escous fut l’un des grands artisans de la
sauvegarde de cette race au 19e siècle.
Crédit photo : Valérianne Monnet
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